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Laprobation que VOSTRE MAIESTE’ a donnce 4 cér
Onvrase , m'a cansé la joye la plus fenfible dont jraye encore efts
touché. Ceft depuss plufienrs années, SIRE, que jay lhon-
nenr de travailler , par vos ordres , aux Divertiffements ma-
grifiques que vous faites voiy de temps en temps dans Voftre
Conr: Mais voicy celny ox vons ave vonlu que jenffe le plus
de pare , & dont le fucces me doit intereffer davantage. Dans
ceste occafion , SIR B , Vous waved pas, comme antrefos,
bornemon employ aux Concerts que j°ay accouftumeé de compofer;
1/ vons a pli d'eftendre mes foins jufqu’anx Habits , qui font
une des principales parcies de ces fortes de Spellacles; Vous
avez tefmoigne en eftve content , ceft la recompenfe que je fou-
haitoss avecle plus dardenr, & je doy rendye de tres-humbles
gracesd VOSTRE MAIESTE , dem avoir charge dan tra-
vail nonvean pour me donner lien de tronver un nonvean moyen
de lny plaire. Iy a encore , SIRE , ane circonftance fi avan-
tageufe pour moy dans la reprefentation decér Opera, quejene



puss w'empefcher defaire efclater la joye que i enveffens. Ceneft
Das feulement une Mufique de ma compofition que ie vous offre,
ceft anffi une nombreufe Academie de Muficiens que iewvous pre-
Jente. Vous m'avez permis de la former , ie me fuis apliqué 4
Linflruire; ¢ aprés (avoir fait exercer devant le Peuple de la
plus floriffante Ville du Monde , iayenfin la fatisfaltion de voir
que le plus grand Roy qui fut iamais ne lainge pas indigne de
paraiftre devant lny. 1avosbeantravailler fans ceffe, SIRE,
& vous confacrer tous mes travaux , il me fembloit tosjonrs que
wes effores ne rempliffoient pas mes defirs, & iemeftime benrenx
d'avoir pi muluplicr monzele, en le commauniquant a tant de
perfonnes differentes qui ﬁ’rpem anionrd bay a wvous faire en-
zendre ce que mon genie s efforce de produire ponr VOSTRE
MAIESTE Ceff cequi doit combler mes foubaits, SIRE,
&y ce qui me doit afiiirer que vous recevrex favorablement le
prefent que ie vous fais , & la proteflation tres-refpeltuenfe
que ie renouvelle deftre toute ma vie,

SIRE,

De VOSTRE MAIESTE.

Le tres-humble, tres-obciffant ,
& tres-fideleServiteur & Sujet,
JEAN-BAPT. DE LuLLY.
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